
 
 
 
 
 
 

 
 

1° LETTRE AUX CORINTHIENS (13, 1 à 7) 
 
Supposons que je parle les langues des hommes et même 
celles des anges : si je n’ai pas d’amour, je ne suis rien de plus 
qu’un métal qui résonne ou qu’une cymbale bruyante. 
 
Je pourrais transmettre des messages reçus de Dieu, posséder 
toute la connaissance et comprendre tous les mystères, je 
pourrais avoir la foi capable de déplacer des montagnes, si je 
n’ai pas d’amour, je ne suis rien. 
 
Je pourrais distribuer tous mes biens aux affamés et même 
livrer mon corps aux flammes, si je n’ai pas d’amour, cela ne me 
sert à rien. 
 
Qui aime est patient et bon, il n’est pas envieux, ne se vante 
pas et n’est pas prétentieux ; qui aime ne fait rien de honteux, 
n’est pas égoïste, ne s’irrite pas et n’éprouve pas de rancune ; 
qui aime ne se réjouit pas du mal, il se réjouit de la vérité. 
Qui aime supporte tout et garde en toute circonstance la foi, 
l’espérance et la patience. 
 
L’amour est éternel. 
 
Les messages divins cesseront un jour, le don de parler en des 
langues inconnues prendra fin, la connaissance disparaîtra. 
 
En effet, notre connaissance est incomplète et notre annonce 
des messages divins est limitée ; mais quand viendra la 
perfection, ce qui est incomplet disparaîtra. 
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